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Nous causions, l'autre soir, au-
tour d'une table-, n'avez-vous pas
remarqué combien les tables sont ad-
mirables pour provoquer et alimen-
ter les conversations ? quand la
porte s'ouvrit pour donner passageà
une étrange personne, dont les théo-
ries extraordinaires avaient déjà plus
d'une fois provoqué notre étonne-
ment.

-l)e quoi parlez-vous donc a-vec
tant d'animation ? dit-elle.

-De l'ingratitude humaine, dimes-
nous.

-Vraiment, fit elle, et vous ei mé-
disez, je le parie ? Moi, je trouve que
si elle n'existait pas, il faudrait l'in-
venter, ne fut-ce que pour punir les
gens des excôs de leur obligeance......

IN, pendant une nemi-heure, nous
eûmes (n cette ot.ranuge personne, à
Ce sujet, un cours d'une bizarre phi-
losophio dont je vais essayer de vom
doimer ici le pâle résumé.

( Peut-tre feriez-vous mieux de ne
pas le lire. C'est tout à fait cyni-
que, je vous préviens. Tant pis, si
vous y tenez absoliment ; je déclare
ne pas prendre sur moi la responsa-
bilité des conséquences-)

-Si vous voulez, dit l'étrange
personne, que les gens vous apprô-
ient, ne faites pas trop pour eux.

On exige tout des natures dévouées;
on accepte d'elles les services, les
prévenances, les attentions, les sacri-
firesrt-me, comme s'ils nous étaient
dus, sans se sonier de leur en témoi-
gner la moindre reconnaissanoe. Tan-
dis qui la moindre faveur de la pa.rt
d'un égoiste a le don d'atterhir
jusqu'a.ux larmes-

i)ans presque chaque famille, il ex-
iste un membre plus choy et mieux
servi que les autre. Non, qu'il soit
le plus aimable, iais il a eu le ta-
lent de savoir faire comprendre qu'il
n tout à recevoir et rien à donner.

C'est ordinairement un fils, un frè-
re, et celui-hA est toujours sûr de
trouver son linge rangé dans un or-
dre parfait ; d'avoir à table le meil-
leur morceau, sans qu'il ait le
mal de 'le demander ; îe fauteuil
qu'il a choisi est respecté religieuse-

mnJe connais un mari qui doit
paix et la tranquillité dont il jo
présentement, à ce petit expédient

Quand sa femme lui donnait 1LI lettre à jeter au hureau de poste,
Ml'acceptait avec empressement. ME

ment et personne n'ose lire avant quinze jours plus tard, en recouse
un bouton au paletot, Josette

lui le journal du soir. trouvait la lettre dans une des 1
Un bon jour, si le caprice lui vient ches.

clé promner sa mren voituire ou (e Il l'avait oubliée, avouait-il, et
conduire, sa euraul t1éâtre, tou1te désolation de cet homme faisait n
la famille s'extasie et la reconnais- a voir.
sance ne connaît pas de bornes. Une autre fois, on lui confiait

Piourtant, chacun se dévoue pour échuntillons, pour acheter telle
lui tous les jours, mais ceci ne comp- telle étoffe. Le soir, il revenait
te pas; les actes d'abnégation, trop logis les mains vides, Il avait pe

de fois répétés perdent de leur valeur les échantillons en route. Etail
et de leur rayonnement. Les faits malheureux
isolés seuls ont du rle.allait-il, de retour à son bur

L'essentiel est d'habituer votre en- téléphoner au boucher et à l'épici
tourage à l'idée qu'on vous doit des il était sûr de n'y pas penser, et
égards, des attentions et qu'il n'a soir en faisant une honni
rien à attendre de vous en retour. à sa femme, de son défa

La moindre faveur alors, dev (le mémoire, il offrait vot s'mendre
part, comblera de joie, et,-chose
peine croyable quand vous y rflé- -A ! bien, non, par exemple,
chissez-un sourire, une bonne paro- Pliqua sa femme, dorénavant, je
le suffisent pour dédommager ample- rai mes messages moi-même, ce
ment de continuelles immolations.

Remarquons que c'est sur les âmes Il ne désirait rien d'autre, et C'q
naturellement bonnes et dévouées que de cette façon qu'il a acheté son
retombe le poids de tous les far- pos.
deax.Et i peut dire qu'il a eu tort

Il semble tacitement convenu que L'étrange personne avait fini
la besogne, les choses désagréables
leur reviennent de droit, comme siencore
elles avaient à leur disposition quel- -Mais, dit une de notk, rompa

<µaes mystérieux moyens, pour leur tout à coup, un long silence, vo1
rendre tout plus faciles et plus agréa-saz-
blîes qu autres e qui cêura, N'y a-t-il pas plus de plaisir ou pWvs qu'llix Ilitres.de mérite à sacrifier conistammn-E

C'est toujours la quelque chose de soi au bonheur
volontiers, en faveur d'une autre, sa
place dans une voiture, qui renonce- autrs?
ra à ce théàtre, à ce conoert, aux- éage persne hausa
quels pourta.nt elle tenait beaucoup,éaus u n rédep
et cela sans qu'on s'en étonne le
moins du monde, sans qu'on ait
pour la dévouée une parole de sym-
pathie ou de louange adoucissant l'a- J'aimais tellement ma femni,
mertulme dle Sone sacrifice, six preniiers mois, que j'aurais voa

EUne-vousolgcCfcun r-la dévorer.
clme vos servicesc: 'elst pourl votrep -ch maintenant?
famille ule paire de gants, - qu'on -Je regrette d, ne pas l'av
abomera-g - un bijnudeutperdra fait.

-robabnemestn- à prote.. Et pour
les, é,trangers, uin msaeà donner, Dans quelques années, quand
unlle course -à faire, voire le l femmes seront éligibles b
paquet à pérter. Monsieur sort pour aller vol

11 y a cependant un mo-yen,-o sti- - Madame, qui est très soupçonne,
iwt toujours l'étranigec opersonne,- lui recommande, d'un ton jah>u

de ne jamais reftitiuned -e u sais, je te défends de v
deI, -e jamais bien pour une femme !..p


